
SOCIÉTÉS SAVANTES 

ACADÉMIE DES SCIENCES, BELI.ES-LETTBES ET ARTS DE LYON.—Séance du lo r fé­

vrier. — M. Guimet annonce que M. Maspéro vient d'être nommé directeur 

du Musée de Boulak. 

M. Loir présente pour l'impression dans les mémoires de l'Académie un t ra­

vail de M. Gonnard, ingénieur, sur un nouveau minéral découvert dans une 

ancienne carrière de Chaponost. L'auteur l'a nommée la Dutnortiérite, en sou­

venir de l'académicien lyonnais Dumortier. 

M. Rougier fait part de lamortde M. Ph. Benoist, l'un des membres émérites 

es plus anciens de l'Académie. 

M. Ferrazdonnelecture d'une étude sur l'homicide, tirée de sonTraitéde morale 

nédit. 

Séance du 8 février. — M. Caillemer, doyen de la Faculté de droit, signale 

d'aprèsla Bévue critique, la formation à Lyon d'une société qui se proposerait 

de prendre le nom d'Académie des sciences, belles-lettres et arts et de publier 

les travaux qui luiseraient confiés par les savants de la province.—M. Charvériat 

commence la lecture d'une Étude sur la constitution de Cologne au moyen 

âge. — M. Guigue présente deux lances trouvées dans le lit de la Saône. 

Séance du 15 février. — M. Charvériat reprend la lecture de son Etude sur 

la Constitution de Cologne au moyen âge. — M. Bouchacourt demande si les 

villes libres impériales n'avaient pas un Conseil de santé, comme il y en eut à 

Strasbourg dès le quinzième siècle. M. Charvériat répond qu'il n'en a pas trouvé 

de traces. M. Guigue dit que les archives de la ville renfermentles registres com­

plets d'un conseil de santé depuis la fin du quinzième siècle. 

Séance du 22 février. — M. Desjardins rapporte de Nice une note rédigée en 

commun par la Société niçoise des sciences naturelles et historiques et par la 


